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Ce n’est pas moins de 300 personnes, en majorité des propriétaires de marais, des 
élus :  Monsieur  Perrocheau,  conseiller  départemental  M  Yan  Thomas,  maire  de 
Brem / Mer, Mr Frédéric Fouquet, Maire de Brétignolles / Mer, Mr Fabrice Chabot, 
Maire  de L'Ile  d'Olonne,  le  président  du syndicat  mixte  des  Sables-d'Olonne,  les 
présidents de syndicats des marais de Talmont, des Olonnes et de Saint-Gilles et de 
nombreux représentants  d'institutions,  d'associations locales  et  départementales, 
des organisations de la pêche maritime et fluviale et des adhérents des associations 
qui sont venus assistées à la conférence de M. Éric Feunteun, organisée par l’inter 
association,  regroupant  7  associations  (ADEV,  AVAM,  APELT,  Nature  et  Vie,  APP, 
Meravenir, AIRPUR 85) œuvrant entre autres pour l’environnement en Vendée, elles 
ont chacune une identité propre et des objectifs bien précis :

Dans  un  contexte  environnemental  tendu,  et  un  changement  climatique 
incontestable.

« 70 millions  d’années d’existence et  40 ans  de déclin » :  l’anguille  menacée par 
l’homme.

Longtemps  abondante  dans  le  monde  entier  et  même  parfois 
considérée  comme  nuisible,  l’anguille  dont  le  cycle  de  vie  est  encore  mal 
connu, est aujourd’hui menacée de disparition à cause de l’activité humaine.

Pour lutter contre ce déclin, la France s’est engagée dans un plan de 
gestion. Et, par un arrêté ministériel du 9 mars 2023, elle en interdit la pêche 
récréative dans le domaine maritime dans la limite de salure des eaux.

En quelques décennies,  on est passé d’un statut où l’on pensait  que 
l’anguille était  nuisible,  à un statut où l’on craint pour l’avenir  de l’espèce, 
explique  Mr  Éric  Feunteun,  Professeur  du  Muséum  National  d’Histoire 
naturelle en écologie marine, directeur d’études cumulant de L’EPHE

On a accusé la pêche professionnelle d’être à l’origine de ce déclin, mais 
c’est une erreur, à la fois scientifique et politique. On sait que les raisons sont 
multiples et que la pêche n’en est pas le facteur principal, note Mr Feunteun, 
qui pendant une heure a présenté les différentes problématiques du déclin de 
l’anguille, suivi d’un débat de qualité avec la salle tant les personnes présentes 
étaient concernées par le sujet.  

On sait que la pollution a des effets bien supérieurs à la pêche sur le 
stock :

 Les pesticides issus des activités humaines
 Les médicaments



 Les plastifiants
 Les métaux
 Sont responsables d’une perte de taille, et donc de fertilité des anguilles 
femelles.
En  tant  qu'organisateur,  nous  avons  apprécié  la  qualité  du  débat.  Les 
connaissances scientifiques du conférencier, ses qualités d'orateur et son 
respect pour le public en sont pour une part importante dans la réussite de 
cette soirée.

Le  savoir  aidant  le  pouvoir,  chacun  a,  après  cette  soirée,  mieux 
appréhender le sujet et ses conséquences.
Rappelons  que  la  biodiversité  et  ce  milieu  naturel  des  marais  salés 
vendéens,  ne  doivent  leur  bon état  écologique qu’aux  contributions  de 
l’homme.
Ceci démontre l’intérêt qu’un travail en commun pour comprendre et agir 
sur les problématiques peut conduire à une approche de solution. 


